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MYCOPLANCTON DU DANUBE INFERIEUR
ET DE LA ZONE MARINE D'INFLUENCE
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XKTRODUOFICiIÎ

ABSTBAOTî

Thé paper présents some clata on fimgs oomiBunities in
thé area Crisan - Cap Kidia during 1975» 1076 anâ 1977.
A çrualita-tive aad gu^a-titative increasiag was notifiée.
according to -thé eampling point and -thé eame with thé
hydrologic&l conditione. Jt was mainly remariced -thé
présence of thé Canàida albicans, Geo'trichi.un canda.duBi,
Rhodo-torula lutinis yeaets , Cladospoi>iuni herïaruo anû
Pénicillium f re uentas.

Les organismes fcmgaux peuvent être planctoniquea ou
l>enthiques, selon la pirovenance de l"échantillon d*eau àuqu&l on

les a isolés et déterminés (^). L* inédit des recberclies de myco-
logie mariiiâ, l*afflple.ûr e-fc leur orientation pratique, dans toat le
aonde et récemmen-b chez nous, font nécessaire la connaissance des
champignons soas toas les aspec-bs.Le nycoplancton de la mer Noir®

a été étudié particulièrement par ERISS (2), ÎÎBÏBRS, ABBABN et
BOTH (8).Le rôle des champignons marins dans la décomposition des



Dans son coin ouest, la ner Noi.re reçoit aanuellonent
une importante quantité d*eau douce par l'in-teimediaire du Danubea
En traversant toute une série de pays, le Danabe collecte de tou-b
son bassin d» grandes q.uan-bités d* eaux usées industrielles et mâ-
nagères, acides liuaiques, suspensions, e'bc* La teneur élevée des
eaux usées en matières organiques et en su'bstances chimiq.ttes
apparfcena&t à la catégorie des éléments biogèaes, ont déterniné
âne base trophique exceptionnelle, qui stimule, d'une année à.
l'autre, l'augaeatation de la quantité de spores viableade oham-
pigeons et la diversité de la struc'feuu'e qualitative de ceux-ci.

MATES ISL ET MBIHOJÏE

Afin de connaître les charges nycotiques de la zoae
danubiexme, peadaat les années 1975, 1976 et 1977 on a prélevé des
échantillons superficiels dans "an réseau de stations eaplacées
dans la zone des enbouoliares du Danube, entre Oriçan at Suliaa
aval, ainsi que dans la zone martne d'iiiflaence du Danube, entrç
Sulina et Cap SSidia» au-dessus des profonieurs de lo et 2o n*
De chaque sfcation, on a prélevé des échantilloxis Bensaels, 1;ou1; en
comprenant ainsi toates les saisons.

On a analysé les échantillons d*eau daae le laboratoire

d*après la méthode de filtr&tion par filtres Millipore (^), Lea mi-
lieux d* isolement et d'encemencemen-b étaient P. D.A., S. D.A. et Lit-
tman (5), dans lesquels on a incorporé des antibiotiques (Ohloraa-
phenicol, Ghlortetracyclin, Strepton^tsin) (8), afin dç pouTOir
éviter l'infestati.on des plaques par les Tîaoteries, Les va-
leurs quantitatives ont. été estimées en spores viables de cham ~
pignons pso litre d'eau.

REStJLlATS ET DISCUSSIONS

De l* analyse des données obtenues après Izcoia ans
d*études, il résulte que les indicateurs aycologiqLues analysés
.nin^io/ai m+'inwt" ><w* 1 ^ WBÎ»^. -a, ^-e, ^Aa.b»^ JS^ -«^^. Jt -JL. A ^_ " ̂  . ^ -.^ *B_ -'^. A^A- -A- <»_



zono danubieruie Griçan - Sulina pendanfc presque tous les mois et;
toutes les années.

Lié au régime fchermiq.ue des eaux qui p.i'ésenlîaien'b des
oscillations normales dès le prinfcemps jusqu*en aufcomne, la dis -.

fcrjLïution sporale a manifesté un oaraotère inégal d'une saison à
l'autre efc d'un taois à l'autre»

La production sporale a augiaenté d'une aimée à l'autre,
de sorte qu'en 1977 elle cciptait le plus grand nonbre de spores
par litre d* eau. Les unités infectieuses qui ont pu y être
iden-bifiées, ^andi.da albicsfta, OA-SZCodersa, Geo-br chum candidu
et Trichoderma visMâ. i oa't eiu'egisfcré la même évolution quanti-
tatlve, sans présen-fcer dQS différencss significatives selon les
deux profondeurs (Pigs. l, 2, 5).

Au point de vus qualitatif, la mycoflore a compris 11
taxons, desquels Gladospori. um alKarum s'est développé en masse
pendant toutes les années, arrtvanl; quelquefois à représen'ber
plus de 5<% de la valear totale azmuelle (Tableau l).

Tableau l

Dispersion et taux W annuel des espèces
==s=assssssa=ssas=!====s3aasaaaas==s==!Sisa: !==sasaa=t;ass==asaaa==saa

No.
e 1; Espèce 1975 1976 1977

l* Oladosporium herbarun
LJSS. et PRIES

2. Penieilliua fréquentas 452o ?o,8
WBSILIN&

5» Fusarium oxysporam 179 1,2
SOHLBBTBENDÀHL +
F. roseun SIîïD. et HAHS

4* EPicoccuI° purpurascens 571 2,5

5. Altemaria tenais HEBS 115 o,8
ex. FR*

6. Âspergillus verzicolor
(VÙILL) ÎIRABOS05I

7. Mucor racemosus FRBS 2?o 1,8
8« Triohoderma viri. de lo5 o,7

PEBS. et i'R*
9. OMtdida_albicans (ROBIN)lo55 7,o

BERKHOUT + O. mycoâ.eina
lo. Eho&otorala glutinis 4152 28,2

si l
5485 25»8 lo9^2 54, o 11964 38,0

5718 18,3 812o 25,8

294 1,4 416 1,5

584

1?0

556
584

556
1586

2,9

0,8

2,7
1,9

2.7

7.8

1192

41o

6

91^
154o

5,8
l ,3

o, o2

?»?
4;2

15o4. 4,8

5449 lo,9



Bien que l'année 1975 ait nis en évidence des valeurs
dininuées par. rapport aux aimées suivantes, la production sporale
totale de 14. 659 spores/litre, dont 1C^ unités infectieuses
proave un niveau appréciable d*infestafcion de la zone étudiée.

L* espèce pathogène Candiâa al'bicans a été toujoujs pré-
sente en quantités iaporfcantea, pour les deux isobathes (Tableaux
1»5» Fig. l). lies plus grandes charges sporales ont été obtenues

daiis la zone, fluviale à CrJLçan et Sulina, et dans la zone marine,
à Mila 9» Sf.Gheorghe et Portita, ayant des différences sigûifi-
cattvea entre les deux isobathes (Tableau 2).
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Tableau 2
des quaiifrltés de spores viables/litee

par stations et profondeurs, en 1975

^^^â-^_chaj^^n2na^^ç^^^b^iifcge_
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"«.... - Il. nous 8emble sisnificatif ^ durant les trois années
d'études, riofluence^du Danabe sur la'zone -marine~8''esrp ^^
ment ressentie jusqu'à la distance maxina de travail en haute mer.
Cette influence a été observée non seulement devant'les'emtouchu^s
,
dLDanubet sulina et sf*Gheor6he. mais aussi entre Portiïa~et~Cap''
Midia; le phénomène a été poursaivi parallèlemenl: sur'la'directî^
on nord-sud entre Nâvodari et 7aaa Veche (3,âg).

Durant l«année suivante. 1976, l^s" quantités de chaapi-
6n!ns ont;_'beaucoup dêpassé les Fleurs de l'amée précédente;
!lest , aÏsi îue la Production annuelle de 2o. 254 spores/litee.'
dont_. ll. ^espèc_es path°S&nes» P^owe une infestât ion comparable
aux points^les plus pollués de tout le littoral roumain (2^)~.~

^La distribution des densités par stations, ^'S vers
mois de !. année, marque la même tendance générale d'augmeiitatioa
des^valeurs dans les stations Origan, Sulina amonte. Sulina~avea
ît sïlîna'. ainsi-que. devant le8 deux is°bathes de la'zonç"marine,'
a^Sf.Gheorghe. Portita et Cap Midia (Tablôau~6,Fig^2)I La^mê^
tendance^ d'augmentation des valeurs dans les points" oi-dessus
m!n!ioDnês est évidente . P°" les forBes pathogènes, ''quFps^
sentent néanmoins des différences eï^^^^^^^^ ^~^~1



Tableau 5

DjLsfcribation des qaantifcés de spores via'bles/li'bre
r par stations et profondeurs en 1976
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Spores de chanroiKQons saprophvfees/litre
Prof.Grisan Sulina Sulixia Sullna Mila 9 Sf.Gh. Por- Ghituo Cap
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2578 214o

S ores de

5oo 252

11?8 97o Xl?o 1278 8o2
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Les formes dominantes pendant; l* aimée 1976, comme valeur

numérique et sise de di-stîriliution, étaient, parmi, les moisissures,
Gladogporiam hsrbarun, et paraît les levures, l*espace Rhodotorul
elutinis. L* espèce pathogène Greotri chum cand.iânm ̂ a eu une large
distribution, représentant 6, 5 % de la production annuelle
entière (Pig. 2).

Tout comme dans les samées précédentes, en 1977, dans
les condifcions d'un régime thermique normal et' d'ime abondanoe
en nourriture organig.ue, les yaleurs quanti.tati'ros enregisbrai'-
eut UB. niveau élevé d* infestât ion, mjLs ea évideiuse surtout pas la
présence àboadante des tsaltés ixifec'tieuses qui lîofeaLiaai. ent
5o21 spores/litre, ce <iui. représente 16 % de la prodactioa an-
nuelle. Les plus fortes infeetations appaFtenaAent aux^espèces
Seotrichun candidus et Candid. a albicans, présentes surtout devant

les stations Satina, Sf. Gheorjghe e'fc Portiîa (Talileau 4).
Les chargea Dtyootiques ont; eoregl.s'fcré des aagnoitatione

sen.sl.bles, en se doublant par rapport à l*année 1975» ®t .a
dépassant beaucoup les valeurs de l'axuié» 1976. l'a production
teotftla de ^l. çoo soorea/litre (Tableau 7) et les valeurs moyaanes



deux pi'ofoudsiir-s (o/lo ni, o/2o m), devant les stafcions 8ulina, Mi-
la 9, Sf. Ghsorghe, Portil/a et Chitouo (Tableau 4).
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Tableau 4

Distribution cLes quantités de spores viablea/litre
par stations et profondeurs en 1977
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Prof. Griçaû Sulina Sulina Sulina Mila 9 Sf.Gh. Portiïa Ohitu^^ap
m ' amonfce aval

0 257o 2762 2924 - - - - - ..
10 - 4945 2596 18o6 2772 9/tô 682
2o 1476 2o4o 1898 2591 llo8 784

0

10
2o

S ores de cham i ona atho ènes litre

$66 4o6 498 -
4âo 118 592 652
946 78 456 575

l8o
96
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CONCLUSIONS

E& comparant les valeurs globales obtenues d'un même
nombre de détermina1;l. ons et des mêmes points du réseau, on arrive
à la conclusion que le niveau général d*infestafcion mycologique
a enregistré dans cette zone de grandes augmentations d'une
année a l'autre*

Sans tenir compte des conditions bydrologiques, les
concentrations de spores de champignons étaient plus élevées
devant les embouchures du Danube et diminuées vers l'haate mer
et vers le sud. Les plus fortes inf estât î-ons avaient lieu pendant
la saison chaude.

L'iiifluence des eaux doacea sur la zone marine a eu son
Intensité maxima devant les embouchures du Danube, en diminuant
à mesure de l* éloignemen-fc vers le sud du littoral; en èchanga on
constate la croissance de rapport d*eaux usées arrivées en msr
par le bras Sf. &heorghe. A partU? du bras Sf. &heorgfae vers le
sud, l'eau connaît un phénomène d'aatoépuration, ilans lequel

^ ^ ^-._^-. -"" -. ^«..8» s», ^»»»<-aiiou nh<m1niiaf5 at: biolosiaues»



Tableau 5
Distribution par mois et par stations des spores

de champignons et de levures saprophytes et pathogènes en 1975
s=s==a=na! sss=a5==s;=ss;=asa=sss==sa===sEsss=!aassssas=a=sasaaas=3sss8Bsssasc«ïcsBasaa

ion Prof._ mar'5 . . " -1uin- . . _ t1ui11
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.luillet
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champ. + champ. champ. champ <
levures path. + le- path.
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iinontoO
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lia lo
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lo6
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8

5
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2o

199 8
45 55
13
25 5
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195 5

2o 2o
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champ. champ
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5o
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l6o

8?
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12o
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41o
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5
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58o
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2o8
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15 58o 5o
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5

5
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282 16o
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65 5 52o
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6

24
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Tableau 6
DiatributjLon par mois et; par stations des spores

d® ohanpignons et de levures saprophyfces et pathogènes en 1976
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Tableau 7

Distribution par moi.s et par stations des gpores
de champignons et de levures saprophybes et patliogènes en 1977
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des eauz polluées organiquemônfe, et elle a l'action de ferneata-
.fcion des resid.us, impl ici terne nt d'augmentation dea quantités de
myootoxines de la zone.

BIBLIOQRAEHIBt

l. ALEEM A. A., l95o Phyoomycètes marins parasites d® Diatoaées
et d*algues dans la région de Banyuls-sur-Mer* Vte et

Milleu. ls ^21 - 44o.
2* BARGHOOKN E.S., LINDER D.H., 1944 - Marine fungi, their taxo-

norny and biology, Farlowia, lt 595 - 467.
5. DUTEA, 19?o - Methods for Microblological Aoalysi.s of ffatîera,

Westwaters and Sédiment. Inland Wa-ter Dtreotore, Canada

Oenter for Inland, Waters Burlinstoa, 0ntariot§:. 1-15.
4. GAEBTNER A., 1968 - Bine Mefeode des quantitativen Nachweises

aJLederer Pollen kb'derbarer Pilze, im Meerwasser und in

sédiment. VerSff. Inst. MeeresforschuneBremerhaveû, ^ :
75 -. 92.

5. JOENSON T«W., SPAKROW P.E», 1970 - S'unai in océans and estua-
ries. Publ.J.Cramer, Weioheia.

6. KOHLMBIEB J., 1958 - Holzzerstorende Pilze ta Meereswasser.
Hçl^. els Ro3i- imd Werkstofrf lê; 216 - 22o.

7. KRISS A. E., 1965 - Marine microbioloey, Oliver aod Boyd L-bd.,
Londoa» l - §66.

8* MEÏEES S.P., AHSÂKIT D., BOTH F. jr., 196? - Mycological inves-

tigatione of thé Black Sea. Bull. Iîar. Sci.. ^. i:5?6-596.
9. MUJMBA M.A., 1978 a - Distribution des spores viables de cham-

pigaons de la zone littorale de la mer Noire, affectée
par les eaux usées ménagères et industrielles. riTJour-
nées Etudes Pollufc^OAç, OIESU, Antalya» 44.9 - 452.

lo. MtTJDABA U. A., 1978 b - Levures et champignons semblablea aux

levures dans la zone littorale roamaLae de la. mer Noire.

Cercetâj'i mariqe, IROM Constan'ta, y t 51 - 60 .


